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EN marge de la cérémonied’installation du nouveaugouverneur de la provincede l’Ogooué-Maritime qu’ila présidée, mercredi der-nier, à la Place de l’indé-pendance de Port-Gentil, leministre de l’Intérieur, dela Sécurité publique et del'Hygiène publique, chargéde la Décentralisation et duDéveloppement local,Lambert Noël Matha, a vi-sité un ensemble de struc-tures relevant de sondépartement ministériel.Il était accompagné, dansce déplacement, entre au-tres, du ministre de la Ré-forme de l’Etat, Joël PonoOpape, du maire de la com-mune de Port-Gentil, Ber-nard Aperano, ducommandant en chef desForces de police nationale,le général de Brigade Jean-Clotaire Oye Nzue, il s’estrendu à l’antenne locale dela direction générale de laDocumentation et de l’Im-migration (DGDI) et aucommissariat central de lalocalité, situé au centre-ville.Occasion pour lui de s’im-prégner des conditionsdans lesquelles, les poli-ciers en service dans ces

Lambert Noël Matha dans les structures de police
Visite du ministre de l'Intérieur à Port-Gentil
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deux entités accomplissentquotidiennement leursmissions. Si dans le bâti-ment abritant les servicesde la DGDI, les commoditéssont de mise, on ne peutpas en dire autant de celui
du commissariat central,où les locaux sont dans unétat piteux. Ce qui n’em-pêche nullement les fonc-tionnaires de police qui ytravaillent de remplir leur-devoir avec abnégation,

loyauté, patriotisme, etc.Dans la foulée, le ministrede l’Intérieur et l’ensembledes membres de sa déléga-tion se sont déportés ducôté du Château, dans le 2earrondissement de la ville.
Là-bas, ils ont constaté,pour le déplorer, que cequartier, l’un des plusgrands de la capitale éco-nomique, ne dispose plusde commissariat. Et pourcause, l’ancien avait été

saccagé et incendié par lespopulations en 2009, aprèsl’annonce des résultats del’élection présidentielle an-ticipée. Cette situation estdommageable à plus d’untitre d’autant que les popu-lations sont contraintes deparcourir de longues dis-tances, pour avoir recoursaux services de police. Avant de regagner Libre-ville en fin de soirée, M.Matha s'est rendu àNtchengue, dans le 4e ar-rondissement de la capi-tale économique, pourapprécier l'état d'avance-ment des travaux deconstruction du stade defootball devant abriter cer-taines rencontres de laprochaine Coupe d'Afriquedes Nations (Can). Compé-tition que notre pays abri-tera dès janvier prochain.Le membre du gouverne-ment s'est réjoui de la qua-lité de l'ouvrage réalisé.Lequel, selon le responsa-ble du chantier, est dotéd'une capacité de vingtmille places, pourrait êtrelivré à la fin du mois encours.Dans tous les cas, LambertNoël Matha a exhorté lesouvriers à redoubler d'ar-deur, afin que la prochainefête du football africaindans la capitale écono-mique soit une parfaiteréussite.

Le ministre de l'Intérieur à son arrivée au commissa-
riat de Port-Gentil.
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Lambert Noël Matha suivant les explications du responsa-
ble des travaux de construction du stade de Port-Gentil.
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L'ancien commissariat du Château.
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Notables, cadres, élus lo-
caux et élus nationaux de
la Nyanga se sont retrou-
vés, en fin de semaine der-
nière, à Tchibanga, pour
une exaltation de bon aloi
: fêter la nomination de
trois dignes fils de la pro-
vince promus au gouver-
nement. Les populations
locales ont saisi cette oc-
casion pour remercier Ali
Bongo Ondimba, seul arti-
san de leur promotion.

EN l'absence des ministresDieudonné Ngoubou (Pé-trole) et Florentin Moussa-vou (Éducation nationale)empêchés, seul Alexis Bou-tamba Mbina (promu mi-nistre de la Justice, Gardedes Sceaux, Chargé desDroits humains) a fait l'ob-jet, vendredi dernier àTchibanga, d'une réceptionpar les populations deMougoutsi en particulier,et de la Nyanga en général.  La cérémonie a eu pourcadre l'esplanade de lasalle polyvalente, après unaccueil chaleureux à l'aéro-port de Mikouelengui, enprésence des autorités ad-ministratives locales, auchef desquelles le gouver-neur de province, SaniMengwazebe. 

Les Nynois appelés à plus de reconnaissance à l'égard d'Ali Bongo Ondimba 
Retrouvailles post-électorales à Tchibanga

Christian G. KOUIGA
Libreville/Gabon

D'abord le mot de bienve-nue d'un maire adjoint dela commune de Tchibanga,représentant la mairesseMme Viviane Biviga. Puis, àtour de rôle, les interven-tions d'Angélique Ngoma(secrétaire général adjointdu Parti démocratique ga-bonais, en charge des élec-tions), Josué Mbadinga(sénateur de la communede Moabi) et celle duconseiller politique du pré-sident de la République,Antoine de PadoueMboumbou Miyakou, qui atenu à rappeler que la poli-tique c'est du “donnant-
donnant”. Une invitation faite aux po-pulations nynoises à recti-fier leur tir après “l'erreur
de jugement” du 27 août

dernier. Date de la dernièreélection présidentielle, auterme de laquelle, note-t-il,seuls les départements deMougoutsi (dans une moin-dre mesure) et ceux de laHaute-Banio (Ndindi) et dela Basse-Banio (Mayumba)ont voté pour le présidentréélu. 
“Ceci étant, à mon avis, les
élections législatives à venir
doivent être l'occasion de
renvoyer l'ascenseur au chef
de l'Etat, mais en lui assu-
rant une majorité des dépu-
tés à l'Assemblée nationale
afin qu'il puisse mener à
bien la politique de l'émer-
gence du Gabon à l'horizon
2025”, a souligné celuiqu'on appelle affectueuse-ment le "doyen politique".Mais les quatre interven-

tions – en y ajoutant cellede l'ancien ministreThierry Moussavou –avaient un dénominateurcommun. Les différentespersonnalités ont remerciéà tour de rôle Ali Bongo On-dimba pour avoir doté laNyanga de trois ministres.Quoique les résultats dansla Nyanga aient été en-deçàdes espoirs nourris. 
“C'est une attitude républi-
caine. C'est la preuve, si be-
soin en était encore, de son
engagement réitéré lors de
sa prestation de serment,
qu'il est le président de tous
les Gabonais, sans considé-
ration aucune”, a-t-on en-tendu. C'est alors que lenouveau ministre AlexisBoutamba Mbina a été pré-senté. Sous des vivats nour-

ris. Proche du promu, leprésident du Conseil natio-nal de la Communication,Jean-François Ndongou, arehaussé de sa présencel'éclat de de cette cérémo-nie symbolique à bien deségards. Mais tout en félicitant pourcette “belle surprise”, AlexisBoutamba Mbina a exhortéses sœurs et frères nynois àtourner la page de la der-nière Présidentielle. Se re-parler en privilégiant ledialogue et la paix. 
“Malgré des résultats mi-
figue mi-raisin, et bien d'au-
tres déceptions à son
endroit, le chef de l'Etat n'a
pas tourné le dos à la
Nyanga. Tout au contraire,
il vient de gratifier notre
province de trois ministres,

et une de nos filles et sœurs
a été élevée au rang de
conseiller spécial du prési-
dent de la République. Au vu
de tout cela, je pense que
l'heure est venue de nous re-
mettre en cause. La recon-
naissance voudrait que nous
lui renvoyions l'ascenseur.
Et comme l'a dit notre
doyen politique, papa
Mboumbou Miyakou, je
pense aussi que les Législa-
tives qui arrivent doivent
être l'occasion de nous
amender véritablement”, adéclaré Alexis BoutambaMbina qui a du reste pré-sidé, le lendemain, unegrande rencontre avec tousles pédégistes locaux. his-toire de laver le linge saleen famille et de répartir surde nouvelles bases. 

Le Doyen politique nynois, Antoine de
Padoue Mboumbou Miyakou : “la poli-

tique c'est du donnant-donnant”.
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Le ministre Boutamba lors de son
intervention.
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Accueil chaleureux des populations à l'aéroport de Tchibanga.
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